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Cousseau n'a pas vidé le lac de Carcans-Hourtin 

Afin d'humidifier le marais pendant l'incendie de Lacanau, une écluse donnant sur le lac a été ouverte. Henri Sabarot rassure les usagers. La baisse est insignifiante. 

La petite écluse d'alimentation de l'étang et du marais du Cousseau, située en bordure du canal et donnant sur le lac de Carcans-Hourtin, a été fermée mercredi par le Syndicat intercommunal d'aménagement des eaux du bassin-versant des étangs du littoral girondin (Siaebvelg). Alors que l'incendie faisait rage sur le secteur forestier du Gnac et dans la partie sud de cette réserve naturelle gérée par la Sepanso, François Sargos, son responsable, avait obtenu dimanche que le président du Siaebvelg, Henri Sabarot, accepte d'ouvrir les vannes. La stratégie, en laissant passer l'eau, avait pour objectif d'humidifier au maximum la tourbe pour prévenir une progression du feu sur la partie nord du marais qui n'avait pas été touchée, puis de tenter de « rafraîchir » au maximum cette autre partie sud, où la tourbe reste bouillonnante. Bien que le risque d'une reprise de l'incendie subsiste toujours dans la « marmite », François Sargos estime que l'apport d'eau a été suffisant. Dans le détail, l'écoulement de l'eau aurait fait remonter très légèrement le niveau de la nappe. Pas une solution miracle, mais un premier apport bénéfique permettant d'éviter une aggravation de la situation. L'été ne fait que commencer. Et dans cette cuvette entourée de forêt, le but consiste surtout à garder la main. En clair, le feu ne doit pas s'échapper de là. 

Pas l'écluse principale… 
Soucieux de répondre « à quelques personnes qui semblent s'inquiéter de la baisse du niveau du lac de Carcans-Hourtin suite à cet apport d'eau dans le marais », le Siaebvelg rappelle que « l'intérêt de la sécurité publique prime dans cette situation d'urgence ». Pour autant, avant d'ouvrir les vannes, un communiqué précise qu'Henri Sabarot « en avait évalué les conséquences ». Il semble qu'une discussion s'est bien tenue entre la Sepanso et le Siaebvelg pour que l'opération se réalise. Dans le détail, « ce n'est pas l'écluse principale dite du Montaut qui a été ouverte », mais « la petite écluse d'alimentation du marais du Cousseau située en bordure du canal ». 

Et le Siaebvelg de livrer ses calculs. Les débits entrant dans le marais de Cousseau depuis le lac sont de l'ordre de « 20 000 m3 d'eau par jour ». Ce qui représenterait l'équivalent d'une pluie de « 6 à 7 mm par jour » dans le marais. Au passage le Siaebvelg relève que le lac de Carcans-Hourtin s'étend sur 6 000 hectares, alors que le marais du Cousseau ne couvre que 300 hectares. Soit un rapport de 1 à 20… 

Au final, pour le lac de Carcans-Hourtin « cela représente une baisse du niveau du lac de 0,3 mm par jour ». En comparaison, rajoute le Siaebvelg, « l'évaporation naturelle sur le lac est d'environ 7 mm ». 

Dans leur conclusion, les techniciens et le président Sabarot indiquent que « les précipitations sont très faibles depuis le début de l'année, alors que l'évaporation, elle, est plus forte. Mais malgré ces conditions climatiques défavorables pour le niveau des lacs, « la situation est proche à 10 cm près de l'année dernière ». Cet hiver, la stratégie du Siaebvelg avait consisté à maintenir des niveaux hauts, « ce qui a permis de stocker de l'eau ». On peut résumer ainsi le message final : pas de danger pour le tourisme et les autres activités plus traditionnelles sur le lac. Le Siaebvelg veille…
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